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Summary: un matin normal chez le hijack . GUIMAUVE MOTHER EUCKER ! un 
jour, promis, je saurais faire des rÀOsumÀ©. 


Doux matin 

Os guimauve, le retour. 

Bonne lecture bande de petits insectes handicapÀ©s. 

■jk" ■A" ■jk" 


><p>Ce n'est pas l'air glacial qui avait envahi la chambre, le lit, 
ou son corps qui le rÀ©veilla, non, il apprÀ©ciait beaucoup le froid, 
mais plutÀ't qu'il n'y est plus un corps chaud À ces cÀ'tÀ©s, ni une 
jambe douce posÀ© sur son bassin, qui le serrait comme s'il À©tait 
une peluche. Ni un souffle chaud contre son cou qui lui provoquait 
des frissons de plaisir. <p> 

Il se dit que son amant À©tait peut-À^tre allÀ© aux toilettes et 
qu'il pourrait À nouveau se resserrer contre lui et dormir quelques 
heures, mais une odeur de viande cuite chatouilla ces narines depuis 
la cuisine. 

Il ouvrit une paupiÀ”re et jeta un coup d'Â"il vers la porte, 
apercevant celle-ci ouverte. 

Apparemment, il À©tait appelÀ© À le rejoindre. 

Jamais Harold n'aurait laissÀ© la porte ouverte si celui-ci dÀ©cidait 
de lui faire un pet It-dÀ© jeûner surprise dans la chambre. 

Erost Â©tira un tendre sourire, refermant les yeux, savourant ces 
derniers instants avec l'oreiller et le matelas et se leva enfin, 
s'asseyant au bord du lit, À©tirant tout les muscles de son corps 



avant de tomber en arriA”re. 


Le lit utilisait toutes ces forces pour le faire rester, mais les 
liens qui l'unissaient À son amant Â©taient plus forts et il finit 
par se relever rapidement, rÀ©cupÀ©rant un boxer noir avec des 
flocons de neige blanc comme motif qui se trouvait dans l'armoire, il 
l'enfila rapidement et sortie de la chambre, se dirigeant d'abord 
vers la salle de bains dont une envie pressante se faisait sentir. 

Une fois la chose faite et ces mains lavÀ©es, il se regarda un 
instant dans le miroir. 

Ces cheveux de neige À©taient comme À son accoutumÀ© au rÂ©veil, en 
pagaille, ces yeux encore rongÀ© par la fatigue dont du sable se 
trouvait a chaque coin de ces yeux. Il cligna des paupiÀ”res et 
descendit son regard sur son cou, À©tirant un sourire amusÀ©, fermant 
les yeux, passant sa main sur sa peau, touchant et caressant 
lÀ©gÀ”rement trois petits suÀ§ons qui se suivaient d'À peine deux 
cent imÀ”tre . Il baissa la tÀ^te et frissonna, repensant À la soirÀ©e 
d'hier et celui gui lui avait posÀ© ces marques. 

D'ailleurs, il À©tait peut-À^tre temps d'aller le rejoindre. 

Il ouvrit le robinet et passa vite fait l'eau froide sur son visage, 
enlevant les grains de sable et se rÂ©veillant par la mÀ^me 
occasion . 

Il ferma celui-ci, sÀ©cha son visage et ces mains et sortie de la 
piÂ”ce, se grattant le crÀ^ne. 

Lorsqu'il arriva dans la cuisine, il commenÀ§a À le saluer, mais ces 
mots se perdirent et il resta quelques secondes la bouche ouverte, 
avec un petit rictus pervers au coin des lÀ”vres et les joues 
rosies . 

Son tendre amant, cuisinait des lardons, mais ce n'est certainement 
pas À§a gui le mettait en appÀ©tit, mais plutÀ't la maniÂ”re dont il 
À©tait habillÀ©. 

Harold n'À©tait vÀ^tu que d'un tablier, offrant une vue remarquable 
sur sa croupe, ferme, ou a cet endroit À©galement se trouvait de 
magnifiques taches de rousseur. 

LÀ , il À©tait complÀ”tement rÀ©veillÀ©. 

Ce re mettant de ces À©motions, il pouffa de rire et s ' avanÀ§a vers 
lui, d'une maniÂ”re presque fÀ©line et se colla À son dos, passant 
ces mains autour de sa taille, l'enserrant tendrement, humant et 
embrassant son cou. Il posa sa tÂ^te sur son À©paule et le regarda 
cuisiner. Harold bien que lÀ©gÀ”rement gÀ^nÀ© ne flanchais pas et 
restait concentrer sur ces Â"ufs brouillÂ©s, bien qu'il ne pÂ»t 
s'empÀ^cher d'Â©tirer un large sourire. Son regard s'attendrit quand 
il sentit une main fraÂ®che se poser sur sa cuisse avant, et la 
caresser dÀ©licatement , remontant vers son bassin et un souffle chaud 
contre son oreille. Jack pouvait dÂ©jÀ sentir des frissons envahir 
son corps et il l'embrassa À nouveau dans le cou. 

Voyant que les Â"ufs brouillÀ©s À©taient prÀ”s, Harold À©teignit le 
feu, mis la poÂ^le bien au centre de la cuisiniÀ”re, et changea sa 
position avec celle de son petit ami, le plaquant cependant contre le 
plan de travail et l'embrassant sauvagement. 



Le vÀ©ritable petit dÀ©jeuner pouvait À^tre pris. 
End 

■jk" ■jk" ■jk" 


><p>Bonne soirÀ©e bonne journÀ©e .<br>Powo, l'escargot zombie 
bourrÀ©e â€ 


End 
f lie . 



